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Hse ai rite . i Irlbmil (M .'.flaires de fait tickets 

Les sous-marins allemands coulent 
cinq navires jaugeant 36.500 tonnes, 
trois destroyers et deux submersibles 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER. 17 JANVIER. 

ment des forces arméet allemande» communique : 
Le haut commande-

V lotir. 1T Janvier, — Le conj 11 des ministres des propositions pré-
dss ministre» s'est réuni lundi. è r c l s s permettant une uttlaxatlon plus 
11 h., ou pavillon 8ev:gnè. sous la large de la mam-d'oeuvre disponible. 
preasdsno» du Maréchal. , Le conseil a entendu ensuite M. 

%^ ->.-» *., - « , . . „ ™ „ t . ^ ^ ) „ ' A b * 1 Boonard. mlmatrs secrétaire 
• * * * * — *1-'".'. " - " ' » « ! * • d-Ktat à r é d u c t i o n r.atlon.1.. et 

d* reforme de 1 ennelgii'ment médi
a n ce qui concerne spécial ment cal. 

r». moyens propres à augmenter 1' 
rendement du travail dans 1 s en- ides sceaux 
t.-eprlses M. Btoh. lorane. ministre et- ' défér r au tribunal d'Etat un cer-
crétalre d'Etat à la production m- tain nombre d'affaires grsves con-
dustneDs et au travail, a été chargé c m e n t la mise en circulation d; 
d« soumettre au prochen conseil, faux tickets d alimentation. 

De» aous-manns allemands ont coulé dans l'Atlantique nord, en Médi
terranée et da.ni la mer Notre, cinq navires Jaugeant M.500 tonnes, trois 
contre-torpilleurs et deux sous-marinv 

Trois autres navires ont été torpillés et deux avions ennemis abattus. 

FAIBLE ACTIVITE 
sur le front d'Italie 

18 AVIONS AMÉRICAINS ABATTUS 
au-dessus de l'Allemagne et de l'Italie 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER. | » „ « woo et condamné pour conspi-

ment des forces armées allemandes La chute de Badoe-llo entraînera très 
,_• _ , I l vraisemblablement «-lie de 1* montr-

communique . c n l < # t BenedetXo Croc* deviendrait 
Sur le front d'Italie méridionale, ! chef de l'Etat. La capitale serslt 

l'activité de combat a provisoirement transférée de Barl à Naples. 
fléchi dans le secteur de l'ouest et au 
nord-ouest de Cerraro. Dca poussées 
locale» ennemios furent repousaées. 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 17 JANVIER. — Le haut commande
ment de» forces armées allemandes communique : 

Les désordres causés 
par l'occupation alliée 

On mande de 

On apprend qu . la composition du 
nouveau gouvernement a été fixée par 
le président du comité méditerranéen 
Vyehlnaki. en collaboration avec MM 
Crooe et Sforre. 

Moscou oppose un refus brutal 
a la demande polonaise de négociations 

et entend ne collaborer 
qu'avec un gouvernement bolcheviste 

17 Janvier. — Seldniles autres pays, un comité qui fonc-
r agence d'informe. | uonnerait comme « gouvernement po

lonais > intérimaire. 
Penslk a déclaré que le cabinet po

lonais exilé à Londres était Métal, 
étant donné qu'il as basait sur La 
constitution de 1*33 qui n'a pas été 
ratifiée par le parlement. 

Amsterdam 
l'sganoe Rsuter, 
Lion aovié ique s Tsas » s donné uns 
réponse officielle A la déclaration du 
gouvernement polonais. La. note sovié
tiques déclare textuellement : 

k ski réponse * la déclaration faite 
à Londres le 19 janvier par le gou
vernement polonais, l'agence « Tass > 
est atliortsée a déclarer : 

s 1)' Dana la déclaration polonaise. 
la question de la reconnalsssxbcs de 
ls ligne Curson comme frontière 
polono russe est adroitement tournée 
et complé.ement ignorée, oe qui nelJJJ 
peut è re Interprété que comme un u n > s o n * , dans la capitale brHen-
rejet de la ligne Curson ; nique. D'après une nouvelle de Lon-

» 2) Concernant la proposition du ofc-ee. reproduite par le < Nya Dagllgt 
gouvernement polonais d'ouvrir de» | AUenaoda ». dans les milieux auto-
négoclailone officielles entre lui 
gouvernement soviétique 

Cruel affront pour Londres , 
et Washington 

Itookhosm. 17 Janvier. — La ré-
. u s soviétique à la déclaration 
polonaise conoernant le conflit reie-

"" aux frontières a éclaté 

On sous-marin en patrouille. 

La question du ravitaillement n'a 
fait encore aucun progrée en Italie 
méridionale, annonce le correspondant 
lu c Times » à Nàp.es. 

Des bombardier» nord-américains ont déclenché uns attaqua le 1« Jan- P " suit» d» l'Insuffisance de l'all-
vlsv contre s» » •« «s l'Allemagne. A Kiagenturt, on signais des dégât» mentstion d t i ouvriers d . 1 industrie 
et «as pertes parmi U population cl» Je i lourd», des désordres se sont déjà 

A» cour» de estas attaqae. ainsi qu'au-dessus de l'lte.11», le» forces de | produit» à Napiea. 
la lèfssu» antiaérien»» ont abattu dtx-butt avions ennemis, pour 1a pin. 

part des bombardier». 
avant-goût de oe qui se produira iné 
vitablement si les arrivages de vivres 
n'augmentent pas rapidement. En 
der-o-e du manque de vlvrea. on cri
tique de façon générale, radmi; 

Vendredi et samedi les ham- " °* n o u v * * u bombardé violemment tration «niée dan» le 
enttreas et tameat, te* oom- M à p l u ï l e u r B r P p r l „ , diverses loca- Le fonctionnement i 

bardier* 

NOUVEL ECHEC DES ATTAQUES SOVIETIQUES 
sur les fronts de Vitebsk et de Nevel 

VIOLENTS COMBATS PRÈS DE NOVGOROD 
Berlin. 17 Janvier. — On apprenait 

oelul.el eet 
d'avis qu'une telle proposl'.lon vise à 
égarer l'opinion publique. D est. sn 
effet, facile de comprendre que l'Union 
soviétique n'est pas en 
tamer des négociations 
un gouvernement avec lequel ta. a 
rompu les relations diplomatiques. Les 
milieux soviétiques tiennent * préci. 
ser que les relations diplomatique» 
avec le gouvernement polonais ont 
été rompue» A 1» suite d'une bévue 
commise par os gouvernement, no. 
umrarai à cause de sa psrtlclpa ion 
ae'lve A la eempssms antisoviétique 
menée par les Allemands en corréla
tion avec 1» prétendu crime de Katyn; 

» 3) Selon l'opinion des milieux so. 
vîétlquee, les circonstance» sus.men
tionnée» prouvent derechef que 
gouvernement polonais aotuel 

des ! AOehanda 
risée on qualifie cette répons» d» 
coup en pleine figure, porté non seu
lement eux Polonais, mais aussi a, 
l'Angleterre et A l'Amérique. 

Ble n» reflet» pas raccord com-
mesure d'en-1 piet entre Les trots puissance» qui 
(ficlelles avec i viennent de se réunir A Téhérsn pour 

de désordre. 

anglo-américain» "«*» d u Nord-Ouest de la France 
" Dans une seul» commune, neuf 

ont martelé certarne* corn- morts e t trou blessé» «ont déjà 
comptés. 

munes du \ord-Ouett de la . . . 
Le même Jour, vers 10 h., des 

; bombardiers anglo-américain» en 
| trois vagues ont leiicé un» o t n u i n e 
de bombe» sur plusieurs sutrea com-

Dans la lour- m u n e « •>» Nord-Ouest. Quatre per
sonnes ont été tuées et plusieurs 

I blessées. Le soir, une autre com-
' mune de la même région a été bom

bardée. On compte un certain nom 
bre d» blessés ; 

G o t r O U b k î r l e S m u t l O U S " i a n . samedi, une qulnxalne de dogllô»erait à prévoir 
vllLssje» presque entièrement détruits , f ? ? ? . ? ' q u l " ' 

; et évacués depuis quelques semai. I J a n " e r -
' nés ont reçu une lmoortante o u s n - ** noUT»»» gouvarnement aurait 

H^.I„Y™7, . importante quan- Mlk t u eo^^tu* e t eomprendrstt 
,tite a explosif*. | notamment : président du conseil : 

Dana deux localités, on tuiiipt» i eeente Sforsa : Intérieur : Mlgjlonl. 
actuellement six morte ainsi qu'un» I <*>•* <ttm soi-disant 

QLARTIEK GÉNÉRAL DU FuHREH. 17 JANVIER. — Le haut commande- r 
rces'"é7t*»ntwrpar7ea""n"ombreûsêsi menl det forces arméet allemandes communique : tH^îiJS 1* d i U Î V e B «»"*«>» militaires ! « „ „ ^ „ 
lutatlons qui entraînent beaucoup \ i oerknon que, dans tous les secteurs 

Au nord-est de Kertch et au nord-ouest de Klrovograd, les Soviets ont au front les Soviets avaient renou-

France 

DW •ombreuses victsasét 

Paru, lT Janvier. 
né» d» vendredi, l'aviation sng.sise i 

Londres tente 

de l'Allemagne 
arec les pays ibériques 

La chute de U monarchie 
et du gouvernement Badoglio 

est attendue 
M. Benederto Croce deviendrait 

chef de l'Etat 
et le comte Sforza, président 

du conseil 
Berlin 

poursuivi lou's violent» assauts. Des formations de l'armé» et des Waffen 
S. 8. ont déjoué toutes le» tentatlvea de percée et ont mis hors de combat 
au cours de» deux dernier» jours.. SI chars ennemis. 

A l'ouest de Retenus, les Soviets, après une violente préparation 
d'artillerie, sont passes a l'attaque avec de puissants effectifs. An cou'j de 
durs combat» aux alternatives diverse», nos troupes ont maintenu leurs 
positions. Quelques brèches ont été colmatées ou verrouillées. 

Au sud-est de Vitebsk. les attaques soviétiques ont de nouveau échoué. t? upes allemandes 
devant la résistance opIniAire de nos troupe» Au no/d-ouest et au nord de gar^é i . D 3 U B a é» »ovlé«.oii. ^ . « » 
Nevel, l'ennemi a Jeté de nouvelles formation» dana U bataille. Ces stta- ~ f r „ » Poussée soviétique, ne con 
que» declenchres pendant tout» la Journée, s* sont effondrées avec de °oaafit t"* quoique» repuis d'ordre 
lourdes pertes pour lui. 

IT - - - - n'».nrA> .,n ' A u noTa * u l a I ssSssn, dans la région au sud de Leningrada et an sud 
les dégât» sont lm- i _„T7!'.V£',J-—JT-LT S'rt.n. iiiiTR^H À**. °* Oranienbaum. le» Ru «es ont sttsq ué svec une vlosence croissante. Leurs m un inouvell» psjvenu» d l t a h » d u 6 u d d a n . t , n t l U T e , „ . „ , « » « „ , „ „ « j o u * , . après de. corabau acharnés. Rien 

la capitale du Releh. ls chute de Bs- „ „ . , _ .„A H T . I - I . ™ S . „ ™ . 1 . - h . r . . „ . i * . i „ , . _ « . . a i i U I M » 

• oje leurs tentatives de percée. Mai
gre lss rn&ases d Infanterie, de ebara. 
d'artiliorie et d'avions de oormbat con
centrée» par 1 ennemi et qui lui assu
raient le plus souvent une supério
rité numérique coneàderab.e, les 

partout 

sud d'Orlembaum, sir chars soviétiques ont été détruits. 

Pendant oe tetnpe, au nord d'Ou-
m&n, la contre-attaque sulùesnande 
continua d» progresser maigre le mi 

Id i . 

n'est 
nullement désireux d'éUbllr de* r». 

bon volalnag» avec le» 
Soviets » 

lieu 

comtnunute» 
. . . catholique* » : Industrie, commerce. 

larrrler — Iiundl 1» * " ï ï f , - ? i ! ! ^ ! , " ' o n ° r * l n t q u * travail : Eugenlo Roale. maire com-
*"- ' muni-te de Naple» ; guerre : Umberto 

Benelvegna (exclu de l'srmée ltallen-

Beriln 
ministère de» affaires étransréres 
publié le communiqué et ssjré» : 

« De» JCAirnsnix suédois ont repro-
dir-t un dépéahe de 1' < United 
P r s » > de Londres, dons laquelle 

•pré» avoir parlé d'une histoire de 
brisrands. on prétend que les AUe-
marsd» se prépareraient A une agres
sion oontre l'Bspmçne et le Portugal 
Cetts rnfcrmatlom. qui est évldem-
rnent trsvontè» d» toutes pièces, et 
qui es t diffuses par une certaine 
presse suéclae». soudoyée par l'An-

rleeerr» et bien connu» pour s» lésté-
reté. n'est rien d'autre qu'une nou-
v»n» tentative an*rro-s>mérloalne d» 
créer des trouble» entre l'Allemagne 
et les pays ibérique» et d'intimider 
eeux-oi. 

» Cette Information, lancée avec 
•tant de corrsplaisanc» par le» Jour
naux suédois, doit apparernrnent 
Inaugurer un» nouvelle oampagn» d» 
pressuon de la part de l'AjsjrTeterre et 
des Ktats-Unl» contre l'Espssjne et le i 
PortusTal. » . 

— L» Maréchsl a reçu loncuement 
lundi Mgr CheppouUe. délégué des 
cardinaux et archevêques suprès du 
gouvernement. 

— M. Bouvier, doven d'élection de 
l'Académie des sciences, est mort. Il 
s'était consacré plus spédassment à 
l'étude des Insectes et des crustacés. 

— M. Lucien Serre, secrétslrs géné
ral du comité d'organisation ds rhô- i 
tellerle. vient d'étr» nommé secrétsire 
général du comité d'organisation du 
tourtam» professionnel d» l'hôtellerie I 

ennemie 
nceuvres 
Soviets 

Dans le secteur ds Berdltchév. des 
troupes allemande» ont pénétré une 
font de plu* dan» sas positions sovié
tiques, y semant u panique et dis
persant deux régiment» suvletlques. 

Dans le nord, l'activité a été tréulssi 
vive detne tous les secteurs ds Nével 
à Lénlngrade. Au nord du sac limon. 
d» très violente combats sont e n 
cours de part et d'autre de Novgorod 
Les Soviets attaquent avec six divi
sions d'isfanterie et sept brigades ds 
ohars. et cette supériorité numérique 

S) I leur a permis de repousser le front 
I allemand de quelques kilomètres vers 

Bu •noe-Ayres. 17 Janvier. — Toute i Journaux de Buenos-Ayr.a parlent | l'ouest. Toutefois, les tentatives de 
1 Arg nt lne est sous 1? coup de de milliers d ; morts, L» s Crit:ca » j percée ont échoué un- fols de plus 
1 épouvante et du stsssja provoque»i dénombre 3 500 tués <t plus a* 7 000 Au sud de Lénlngrade le» nom-
par le tremblement de terre qui s blessés Déjà 2.000 blessés sont arri-1 breuees attaqusa de l'ennemi n ont 

avagé en grand? partie la ville de | vés par traîna spéc aux à Mendor» : abouti qu'à des gaans de terrain lnsl-
d'otl sont prlnc^>altment organisés gnlflant». Les pertes des Soviets ont 

La ville de San-Juan, en Argentine, 

presque complètement détruite 

par un tremblement de terre 

3.500 morts et 7.000 blessés 

Le gouvernement soviétique 
considère le gouvernement émigré 

comme inexistant 
Berlin. 11 Janvier. — La réponse 

énergique formulés par Moscou, à la 
déclaration polonaise, n'a provoqué 
aucune surprise dans les mllfcrux po
litique* berlinois. 

D'après la WUbelmstrass». cet s. 
prise de position soviétique n» fait 
qu» confirmer 1» fait, connu depuis 
longtemps, que le Kremim considère 
le gouvernement émigré poional» oom. 
m inexistant, et qu» seul un régime 

progressif de la "résistance bolcheviste créé par lui rendra po» 
. l'amorce de quelque» m»- •'•M» u n « collaboration avec la Russie 
d'encerclement par les | - o v ^ ^ M , „ , !<*» déclare-t 

conclusion montre déjà un» tendance 
à céder à 
ainsi que 1' 

y prendre d'importantes décision». aVIe 
signifie, au contraire, que les 8ov*»a» 
ont l'sntenuon d» créer leur presse» 
< gouvernement polonais ». 

Amsterdam. 1? Janvier. — Selon 
1» service d'informa taon» brïtanniqu» 
lss milieux polonais d» Londres re
grettent profondément 1» ton et as 
teneur de la réponse que vient de 
fslre l'U. R. S. S. à la déclaration d u 

gouvernement exilé polonais s o u 
Janvier et qui s» distinguait par 

un ton et de» termes conciliante. 
est probable que 1» Comité po

lonais consulter», les gouvernement» 
anglais et américain avant d'entre
prendre de nouvelles démarcoss. 

La désillusion en Angleterre 

Saai-Juatn. capitale de la province du 
même nom. Selon un r&pport offi
ciel, les neuf dixièmes des malsons 
de la ville sont détruites dont le 
palais gouvem mental, la cathédrale 
et de n o m b r e u s e autres églises. Les 

M. CHURCHILL, 
guéri, 

va regagner Londres 

Le Maréchal i'eil fait présenter par Détroyat (dans le fond, à gau
che) , les pilotes et mécaniciens les plus anciens de l'Association des 

professionnels navigants. Fho'o Belgspres» ) 

Quand l'État se livre 
à la spéculation illicite... 
Nous n'stxms paê pour rmoslud> de 

ménager ici les paysans. Nous avons 
i mainte» reprises souligné avec sévé
rité leur apreté au gain et noua trou* 
von» trop souvent encore certains 
d'entre eux à l'origine des excès du 
marché noir pour être enclin à [ s'agit de 
l'indulçenoe. Le paysan, pourtant, ne j brte» 
dort pas être berné par le» admini»-
iration» chargée» de jouer le rôle 
d'intermédiaire entre lui et le con-
tammateur. et U nous est pénible de 
découvrir aujourd'hui l'Etat au nom
bre de tes exploiteur». 

On mi t que tout agriculteur est 
tenu de livrer au ruvitaulement gêné. 
ml. ortdque année, une quantité de 
viande de boucherie déterminée sui
v a i t l'importance de ton exploita
tion. Le» livniton» sont naturelle
ment payée» selon des barèmes qui. 
affirment Ut intéressé», n» tiennent 
pas « n compte tuffitant de» charge» 
d'exploitation. Ce» fournitures repré
sentent soutient une sourde imposi
t ion pour le petit cultivateur de net 
région», dont l'élevage ne constitue 
pas la spécialité en raison de la rareté 
de* paluraees. Nous connaissons des 
fermière — et Ut ne sont malheureu-
sèment pas l'exception — contraints, 
pour sattsfssr» à la réquisition. 
d'arneSer 15.000 francs de» 

légitime indignation. Il arrive, en 
effet, nous disent-ils. que des bêtes 
acquises par Us services de l'inten
dance pour le compte du ravitaille
ment général soient enjulle considé
rée» comme impropres à l'abatage. Il 

aches en gestation 
alors revendues. 

EN AFRIQUE DV NORD 

Les rapports sont tendus 
entre la population 

et les occupants 
Amsterdam, 17 Janvier. — Le cor-

Ces respondant politique du « New-York 
*<> I Times » à Alger, écrit qu'en Afrique 

revente n'est pas effectuée, comme française du Nord, les Américains et 
on pourrait U penser, en tenant , :e» Anglais sont l'objet de ranlmosité 
compte du prix d'achat imposé, mais constante d* la population française. 
conformément aux cours pratiqués { « Le Comité disaident, ajoute-t-ll, 
sur le marché libre I jtout comme l'assemblée consultative. 

De. listes nous sont fournUs : elles adoptent eux aussi peu à peu une 
établissent que U prix moyen d'achat, attitude inamicale à l'égard de Lon-
des bestiaux se situe aux alentours dres et de Washington. Il est vral-
de el.OOO francs, tandis que ces mêmes1 ment regrettable que des ohooea pa-
anlmaux, en cas de non abatage. sont relues se produisent. Ce s ralt de bon-
couramment retendus de 10 000 d i ne politique d'arriver à une meilleure 

compréhension avec les Français. 2 

Le Comité d'Alger prend en main 
le commandement 

det force* dissidentes 

tomba Immédiatement, 
crevasses se cr user fut dans Us rues 
et les premiers lnc nd es éclatèrent 
aussitôt après La cas 'me dé la 
ville n'ayant été que légér'tn e t en
dommagée. 1» commandent de la 
place fit aussitôt organis r les pre
miers secours. 

Plusieurs trains de médlcam-nts. 
de couvertures et ds tentes sont 

Marrakech j arrives. 
la complète guérlson de j Aussitôt après 

M. Churohlïl. Avant de retourner à j catastrophe, d s 
Londres, où U sera dans le courant | bord de» médecins et d s inflrmié-
de la semaine, le premier ministre I res quittèrent Buenos-Ayres, Les hô-
» tient à éclairclr quelques points} pltaux d» toute l'Arg nttae ont mis 

en Afrique ». C'est ainsi notamment à la disposition de la ville sinistré 
qu'il a eu une entrevue à Mars»-1 des médicaments et des Instruments 
xech avec le général de Gaulle. Le i chirurgicaux Le gouvernement sr-
< Times » attribue à cette rencontre j gentln a prescrit un Jour de deuil 
c u n caractère uniquement pratl- national. L-s r présentations théA 
que ». E est certain que le » Comité 

les s cours 
On communique 1 s détails sui

vants sur la catastrophe -
Samedi, entre 20 n 45 et 20 h 55 

San-Juan fut ébranlé par trois se
coués, s qui durèrent chaque fols 
environ une minute «n augmentant. Berlin 17 Janvier 
d . vioirnee. . ^ ^ « ^ e o m * * » , combat»' qu . « « m , déroulé, le', i l 

. . \ T ? ! . i e t 1 8 Janvier, le» troupes allemande» 
»>nt détruit 269 chars eovléttqu 

été très lourdes. C'est ainsi que prés 
dOranienoaum. plus de trois régi
ments d'infanterie ont été anéantis. 

Les pertes des Soviets en chars 
et en avions 

De son côté, la Luftvraffe a deecen 
du. tout en ne perdant que 12 appa
reils, 128 avions sovlét lqu». 

La Lettonie a mobilisé dix classes 
Berne. 17 Janvier. — On mande de 

nés» soviétique. Ce» 
. Bxcbang» Téiégrapb 

fait algnl'fc»* l T»m , nt rentsasjuer qu» 
quelque» chassgement» d» personnes 
pourraient peut.ètr» s» produire «u 

in du personnel d» rsV-at polonais 
D'autre part, le correepordant diplo

matique du D.N.B.. U. Siegfried Horn, 

« Ainsi qu'il était à prévoir, le gou
vernement sovlétlqrj» a infligé un sé
rieux camouflet au gouvernement po
lonais émigré de Londre» en répons, 
à sa déclaration d» samedi. Notre hy
pothèse seet réalisée, car nous «avlona 

Amsterdam, 17 janvier. — 
Neeie, correspondant diplomatiqu» de 
i agenos Beuier. déclare que, par son, 
aaractore negauf, la résïnnes sovss-
tique aux pronoslUone polonais»» a 
provoque une profonds rsésllèiiainn 
dans les oerciee allies et tout parti
culièrement en Angleterre. 

< Les sphères polonaises, sjoute-
t-U. ont déjà exprimé ieurs tié» vif. 
regrets. 

a La profondeur de la désiBusiosv 
dépendra cependant de la question a» 
savoir si la répons» d» Moscou est 
oui ou non définitive. 

« Bn l'occurrence, les Polonais ne 
peuvent rien entreprendra d» leur 
propre iluauv» puisqu'il» ont svstssu 
tout contact avec le gouw»sn«sMa\s 
soviétique. £1 faut donc qu» sa 
Orande-Bretagns et les BiaW-Usus s» 
décèdent à 

ne s'agissait pas pour W Kremlin 
de reprendre des relations avec un 
milieu qu'il a toujours considéré com
me un obstael» à une politique sovlé-
tique msls bl.-n d» lalsseT les malnsi oonséderer i 
libre» à un gouvernement polonais sty- | comme évasi 

le» donna spontané 
donc s'attendre à 
échange d» vue» entre Londres. Was
hington et Moscou ». 

L t Evening Nets» s comment» la 
déclaration soviétique dans les ter
mes suivants : 

s II s'agit pour les Anglais de 
savoir de quelle façon ils pourraient 
contribuer à aplanir cette malheu
reuse affaire 

s Bien que l'éublsssement de la 
ligne Curson ait été à la bas . d» sa 
premier» tentative soviétique de rap
prochement, 11 n'en a pas été ques
tion dans ls réponse polonaise. On ne 
peut donc reprocher à Moscou de 

déclaration polonsls» 
Si les Polonais avalent 

é par Moscou, qui s» pli» volontaire-1 été d'accord pour affirmer i 
ment s toutes les revendications terri- , ges qu'il» étalent disposés à négoetor 
torlal-s et aul au surplus, deviendrait | en prenant la ligne Ourson oomm» 
un instrument d. rexpanslonnlsme bas. des r»unparies», on aurait fait 

iovléïïqu. vers l'Ouest. " ~ J renrlaf''oe. "re la t ion .""" *°^ 
- Etant donné que l'Angleterre et " • " • • • * ™M"on» 

, . , , . l ' n l . A t a l - n t a.11 r n i i n O t ( W r " * ™ 1 C les Etats-Unis étaient su courant d» 
projets, qu'ils avaient approuvé» à 

diplomatique» 
deux pays. » 

, L'opi-ion d. peuple polo»»» 
Bden svec les représentsnts de» Polo-1 Cracovie. 17 Janvier. — Dans une 
nais émigrés apparaissent comme un proclsmat.on de Noél a,ar»es»» à la 
affront sanglant infligé à oea derniers, population polonaise, ls gouverneur 
Samedi encore, la presse officieuse général Dr. Frank, tout «n signalant 
britannique qualifiait l'attitude de ces ; les vérltsbles causes ds la guerre ec< 
Polonais de « politique sage et édal- tueUe. -
rée ». La réponse soviétique diffusée "on . 
par l'agence Tass montre qu'ils sont ' "•• 
tombés dans le panneau anglo-amérl-
caln-rovléUo^ue m OM ss»umé une r e .ponssbmté qui lui Incombe, 
responsabilitéi que 1 > B J M r r e e t J e . £ d é c l 5 l o n q u e l e . e ^ o n s ^ n c t . « i -

discuté uns sert» d» quea-
tualit» et proclamé la no

té pour tout Européen, en raison 
du danger bolcheviste menaçant d» 
'Est, de prendre, dans la conscienos 

Etats-Unis pu ni voulu assumer. 
Génère, 17 Janvier. — De» Infor

mations parvenue» 

• — —- — — fiuiu-uuu « u - , H" "* .w».M ——-• • sent 
Riga a l'agence télégraphique suisse » Même si les gouvernement, . n g l a l s j » ^ Q . proclamation, d» 
que. eulvsnt Radio-Riga, la Lettonie |et américain aval»nt crj pouvoir réel-1 n o m D r e u e e . i« t tre, de toute, les clas-

n&tlonal » et « l'Assemblée «îneul-
tatlve » ont été l'objet des entretiens. 

L' « Echange TeCegraph » annonce 
que les généraux Montgomeiir e t 
Elaennower se trouvslent avec lui 
parmi les hôtes du Premier britanni
que et ont discuté avec lui les pirs-
pectlve» des opérations prochaines 
en Europe. 

a mobilisé dix classes pour r-JpondTe 
aux Intentions1 nettes et répété!» de 
Moscou de sovlétlfer de nouveau ce 
pays et de l'Incorporer à l'UJl.S.S 

lement agir »n Intermédiaire entr» les, w , „ , u j , o p U l . l l o n poionalss 
émigrés polonais et 1 union sovlétlq'je. I parvenues desquelles U résulte lrré-
la solution adoptée par Moscou d.- ensablement que la grande masse du 
vralt prouver, une fols pour toutes. I peuple polonais vivsnt ici dans sa 
que ls H'Jssle soviétique a l'Intention i patrie n'est nullement disposée à r»-
d'exlger le paiement de la traite tirée connaître aux Polonais ds Moscou ou 
par s e . partenaire» sans as soucier des | aux Polonais émigrés à Londres le 
difficultés auxquelles ces même» par-, droit de décider de leur sort futur. 
tenslres pourraient a. heurter La fa- | Sur leur désir exprés, le gouverneur 
con brutale d-a Soviets de prendre des t général Dr. Frank a autorisé des re-

I décisions un!latértiem*nt. «oppose à ; présentant» de la presse à prend!» 
L'un des membres d'une bande ,'» théorie d'une responsabilité collée- connaissance ds cetts correspondance. 

s sont • » * . j . ». * ' Itlve des Alliés à l'égard de la préten-, Les extrait» de ces lettres, publiés au . 
etTtmm l e s ^ w l s e e m ! < n w ' ' u , t««* ;* , t . d'attaqner une ferme,; due reconstruction dTl'Europ» et cela j Jourd'hul en gros caractères par ' -

LE BANDITISME 

m p i i ' H » «tes contrée» productrice». 
Ce* pttas. après piurleurt mots de 
soins, ne leur seront payées que S ou 
«000 francs par l'Intendance. 

Lee payant, qui ont le plut sou
vent compris oe que la patria attend 
st'aiiT. s'inclinent devant celte néces
sité, lit le font, reoonnai—oni-U. avec 
d'autant pfus d» bonne orace que 
ton» i** poète» de leur exploitation 
ne m soldent pn» pour eux d 'un . 
façon aussi défavorable et que leur 
sort, en définitive, peut paraître 
envietbU é plus d'un titre au resta 
de la nation, 

qntJgsisi n m «rentre eux, pour
tant, tMtst de»n«»»»d>n« d'exprimer leur 

18.000 franc», et, en moyenne, à 
13.500 franc» I 

No» correspondants considèrent, à 
juste titre, comme parfaitement 
anormal ce bénéfice réalisé à leur 
détriment par l'Etat sur une mar
chandise qu'ils sont contraints à 
fournir. Ce bénéfice, d'ailleurs, 
notent-ils en passant, constitue la 
preuve indiscutable de l'insuffisance 
de» prix d'achat. Il» admettent qu'il 
ne soit pas opportun de jeter sur U 
marché à des prix inférieurs aux 

bêtes court Ut bêtes qui ne sont pas livrées 
la boucherie, mais ils suggèrent 

que celles-ci soient rendues a la fer
me d'où elles ont été enlevées, contre 
remboursement, bien entendu, de la 
somme versée par U Trésor. 

Leur thèse, à première vue. sem
bla entièrement justifiée. Il e»t scan
daleux qu'd la faveur de* circonstan
ces l'Etat te rende ainsi coupable ds 
rpéculation illicite. Le* fonctionnai
re» qui te livrent en son nom à de 
telle* opération*, et dont nous 
n'avons aucune raison de suspecter 
les m tentions, doivent être ramené» 
ilétormait à une plu* saine concep
tion de leur rôle I 

R0LAX9 TULLIEZ. 

Nouvelles de France 

interdites 
de plaisirs fermés, la radio ne dif
fuse q u . de la musique grave. 

Le gouvernement a Immédiatement 
envoyé des troupes pour effectuer les 
travaux de déblaiement. Le chef de 
l'Office du travail le colonel Peron. 
a lancé un appel rad.odiffueé à tout 
le peuple argentin, lui demandant «a 
collaboration. Quelques minutes 
après, des centaines de milliers de 
pesos éta.ent déjà souscrits en faveur 
des vkctlmss de la oataetxophe. 

Les effets du tremblement de terre 
furent sussl ressentis à. Buenos-Ayre». 
qu.' se trouv» à environ 1.000 km. de 
San-Juan. Lss lampes suspendues se 

Lrent à osciller et particulièrement 
L'indemnisat ion 

des heures de travail perdues "« habitant» de building» constaté 
r : rent que les tableaux £ t le» oadre 

à cause des alertes 
publii 

que les tableaux et les cadrée 
balançaient aux murs. Nombre d'ob-
)ets furent projeté» à terre. 

San-Jusn fur* fondée en 1562 psr Le < Journsl officiel i 
loi qui abroge le» dispos, 
cret du 1" Juin 1940 et prévoit que 
les heures perdues par suite d'une In- __ 
terruptlon provoqué» par es alertée i mr~- 1SOOO ^^t^.^ 

h^jj" j1 ,*^ 11» conquistador espagnol Juan Jufre 
et a gardé Juau'à ce Jour son cachet 
colonial. La ville compte eotueile-

sérlennes donc 
atloi 

at lieu a indemnl- Oe tremolemsnt de terre ooneantûl 

Tanger. — Le « Journal officiel » 
du Comité d'Alger vient de publier 
un décret confiant la direction géné
ral , d» la guerre au oomdté dissident. 
qui reçoit le commandement sur l'en
semble des forces terrestre», navales 
et aériens»»». Enfin, le eomrrsaradant 
en chef sera nommé par décret du 
Comité. 

Soviétiiation de la Corsa ; 
Milan, 17 Janvier. — Une situation 

chaotique règne en Corse où au len
demain d* l'occupation de l'U» par 
la» troupes gaullistes, le mouvement 
communiste a marqué une Influence 
décisive. Les s libérateurs » françala 
ont été écartés par des commissaire» 
communistes qui administrent la 
Corse selon de» méthode» soviétiques. 
La situation d u ravitaillement de
vient d» Jour en Jour plus difficile. 

A AJaoclo, on a dû Interrompre 
pendant dix Jours la distribution d» 

sn pour le» salariés si ̂ Nies n'ont !, ^ d gs^»»»»»»»»», naturelle 
être récupérées à 1 expiration d» 1 - *T -JL„ „ „ . l'Arientln* air vu* 

I. deuxième semaine qui «l i t celle d . , ̂ V ' « U m « t ^ B » n ^ î î n . maïs auSl 
1 mterruptlon; | ̂  l o e e 4 t l s s volalrns de Corvcept-en et 

de Trinidad sont presque entièrement 
Une permanence pour ren- détruite». 

se ignements juridique» à Nouvelles secousses 
l 'usage des famil les des Buenos-Ayre», IT Janvier. — Ssn-

Juaa a subi dimanche soir un nou-
t r a v a i l l e u r s f r a n ç a i s e n veau tremblement de terr». cette fou 

moins violent. 
A l l e m a g n e A l'heure actuelle, de légères **-

i oousses continues»»» de se produire 
Le Commissariat général à fact ion a t a t u région. 0 h a n t chaqu» fol. 

la panique parmi la population qui 
campe dans des baraquements dt for-

sociale pour Lee travaille'1rs français 
en Allemagne rappelle qu'une perma
nence de renseignements Juridiques 
est ouverte tous le» Jours. 53. ru» de 
Rome, à Paris (S—), où on peut 
écrire. 

' Mort d'Armand Praviel 
Armand Praviel. le délicat roman. 

eler catholique, mainteneur de l'Aca. 
démis de» Jeux floraux d» Toulouse, 
est décédé A l'Age d» «S an» 

— Le Souverain Pontife 
Ht osssrstaal Saloeti 
Bilsntan» de Saint-Jean Bosco. 

nlcspalité de San-Juan 
a prié ls président de la République 
de mettre à sa disposition un crédit 
de 190 millions de peso» et d'envoyer 
50.000 ouvrier» sur les lieux. 

Lundi matin. 1» Conseil de cabinet 
s'est réuni en séance extraordinaire 
Au cour» de cette réunion. U a été 
décidé qus M Ramlree. 'président ds 
la République, le ministre de» Finan
ce» le mlnlstr» de» Travaux oublies. 
1» chef d» ta polie» fédérale et d'autres 
haut . fonction nstres. partiraient 
hitaxstdtatssnent par train spécial pour 

lassa-Jus»». 

à Templenve, 
est arrêté par le propriétaire 

et-tes voisins 
M. Gustave Destombes. 50 sn». cul. 

tlvateur au hameau du Qulèae, aval' 
passé la soirée cher, un de ses voisins 
M. Georges Danooisne, cultivateur ai 
même hameau. 

Vers 22 h. 45. ls 
tombes, qui é'a:t 
la ferme-, accourut, affolée, aviser son 
mettre que drs individus armés e s 

.seyaient de défoncer la porte Elle 
avait réussi à s'enfuir par une autre 

1 issue Suivi de son hôte et de plu
sieurs voisins alertés en route. M 
Destombes arriva blen-ot aux abords 
de sa ferme et lntims l'ordre eux 
individus de s'en aller. 

Devant l'attl ude des nouveaux sr_ 
rlvanta. la bande se dispersa sans 
Insister, mais, à la faveur de l'obscu. 
rite, on parvint A saisir un des Indi
vidus, Léon Dancoien», 18 an», qui 
n'a d'ailleurs rien de commun avec 
le fermier crté plu» haut. 

Remis entre les' mains des gendar 
mes, oe Jeune homme sera déféré au 
parquet. 

Deux Lyonnais, 
dont na ancien député, sont enlevés 

tt tués 
Lyon, 17 Jsnvler. — M. Foulllard, 

avocat, ancien député d . la Loir», 
qui hsb'-tslt à Lyon, boulevard de» 
Belges, a été enlevé de son domlc.le 

Son ^orrj» a été retrouvé à DardlUy. 
à une dlaaln* d» kilomètres de Lyon. 
ainsi que celui oe M. Pierre Victor 
Tous deux avalent été tués à coup» 
de revolver. 

LA RÉPRESSION 
Dix teiTori«*tes exécutés 

à Angoolême 
LA lutt« contre le btndltUme »'m-

teiiaifle »ur tout le territoire. 
A Tournon -en»- A« en>»ii < Lot-et-oa-

ronn#). trot* btvndlt. ont été mil horft 
d'état d* nuire. L'un d'eux, qui cher
chait à faire uaa|re de son arme au 
nvxxwnt 4a son arrestation, a et* au*-
altot tu*. Daux autre* bandit* ont tt* 

ronformem- nt à la déclaration d* la 
c Pravria ». Mlon laquelle la Ruaeie 

aovlétlqr.1* ne a* lalaac dloter par per-
aonne la solution des question* de 

j frontières et d**a problème* qui en 
découlent. » 

| Un jouveriwment intérimaire ? 
j Am .terdam, 17 Janvier. — L'envoyé 
spécial de latence Reuter à Moscou 

bonne de M. Des. ]algnale que tous le* journaux aovlétl-
restée seule dans < -q ues parus dlzn«>nch« s occup nt de* 

propositions fslte* par un certain Pen-
«lk. prssldeat de r associât ion « Le* 
Polonais llbr?s d'Amérique ». salon lea-
quelle* le* «oolaiiatrs et le* orfanis*-
tlone payaanne* polonais fonneraJent. 
de concert svec le*> émie-ré* polonal* 
en U R S S et l?s eoclétés démocrati
que, polonaises sux Etats-Unis «t dans 

polonais* et qui. précisément 
en raison des circonstance* actuel!** 
peuvent être qualifiées de « vrai* opi
nion du peuple polonais », démon
trent que les déclaration*, tant d** 
Polonais de Moscou qu* de eaux d* 
Londres, ne trouvent qu* peu d'écho 
dans ls masse de ls population polo
nais* du louvernement rénérsU, déjà 
par elle-même sntlbolcheviste. 

« 81 nous n'appuyons pas d* tout** 
nos fore** la lutte de r Allemagne con
tre le boichevietne, 1* peuple polonais 
cessera d'exister » dit textuellement 
une de ces lettre* ». 

En dehors de la répudiation pue* e* 
«impie du bolchfvlsme. cette corres
pondance donne encore de* preuve* 
palpables de la martsJ.té anUbolch*-
vlste de ls population polonais* du 
Gouvernement frénér&l qusnd. par 
exemple, elle demande la création 
« d'une llsfue polonaise pour oombst-
tre le bolchevlsme, ou lorsqu'un ingé
nieur soumet au exmvcriteue **»n*r*l 
un projet intéressant de nombr«u«e* 
Industries du couvernement ténéral 
dans la lutte commune contre I* qoi-
ohsevisme. ou lorsqu'une eoenen* Impor
tant* est mis* à 1* disposition de* 
bleaaé* alle«nand* du front d* l'Est. 

Ce* lettres conUennent en outre un 
Uifement aussi unanime à l'égard d* 
l'Angleterre qui set répudié* d* la 
même façon que Moscou. 

arrêtée alprs qu'llawrevenaient en auto
mobile de parLicipeWà un attentat. 

A Candé tMaine-e" -Loue», dix Indi
vidus appartenant à un* bande orga
nisé* ont été r*cnis à l* brlcad* d* 
police Judiciaire. Il* étaient porteurs 
de faux papiers. 

Huit Individus ont été ml* «n état 
d'arr<astatlOD par la cenda:merie d* 
Béarnais, dans l'Oise, pour avoir parti
cipé à diftéients attentat.. 

A Sain t - Elle n ne, cinq cambrioleurs 
ont été surpris par la polios au mo
ment àà il* allaient commettre un 
attentat. Ils ont fait u*ag* d* leur* 
firmes, La polio* a riposté Un de* vo
leurs a été tué. deux autre* blessés. 
Les deux autre» ont été capturés. 

A C asti lion (Dordogne). d* nombreux 
titrés de rationnernent armant **té dé
robé* à ls mairie, trois réfractaires ont v ^hy — D*n* 
été srrêtés psr U vendarnaer.*. Ils»; ttrfe*t«tVon organisée par 
étalent en possession de trois mltrall- j « coU*bor*tion » présidé* par s pré-
lettes et de trois pistolet* eutomatl- j f«t de la Loire 1* prof*e**ur Orsm 

parlé de la futur* «Xirop* et du 
que 1* France était 

Le rôle de la France 
dans la future Europe 

dana un coté d'Angouléms slors qu'il 
poursuivait un dsngereux chef de b .n-

nlst», auteur, d» plusieurs 

— Il y a quelques mêla, u» pellclsr roi» 
la sûreté de Bordeaux était tuéjy jouer. Tl Invita U 

espar à la reconstruction d» la nou
velle Europe, ajoutant que l'AH sens -
»n» n'sx-Are rten de la Franc» qui str.t 
inoompatmis avec son nonmur s t ea 
dignité national». 

attentats. L'arrestation du chef a per
mis la découverte d» tout un groupe 
d» tsiTorlstes Orux-el ont été sxjprt-
hendés. Le» membres de eett» orgsal-
»atlon ont été déférés devant 1» tri
bunal spécial DIT dvsntr» eux ont été 
oondamnss à mort si exécuté». 

— On isaassu » laasea sa 
sesoa Iseruel la» étudteate 
nsUté tuxtru» »«l»»»s»ils»»j 

r » 
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